
Adelphine Mukashema est une spécialiste des 
questions de genre, une activiste et une entrepre-
neuse dont le travail se concentre sur l’autonomisa-
tion des femmes et des enfants – une passion qui 
trouve son origine dans ses propres expériences de 
jeunesse. Ayant grandi dans une zone rurale du sud 
du Rwanda, Adelphine a été confrontée aux discrim-
inations fondées sur le genre au sein de sa propre 
famille. 

Avec ses cinq sœurs et quatre frères, elle a vu sa 
mère être rejetée par sa famille et son mari pour 
avoir donné naissance à plus de filles que de 
garçons. Par conséquent, dans son enfance, Adel-
phine n’avait pas non plus le droit de rendre visite à 
ses oncles et tantes.

Adelphine a commencé à travailler immédiatement 
après avoir quitté l’école secondaire, en 1995. 
Cependant, après avoir suivi des études en parallèle 
pour décrocher un diplôme de premier cycle en 
sciences sociales et en sociologie à l’Université libre 
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de Kigali, sa volonté d’aider les femmes et les 
enfants – en particulier celles et ceux vivant en zone 
rurale et ayant un accès limité aux ressources et aux 
opportunités – s’est affermie. 

Depuis l’obtention de son diplôme, en 2008, Adel-
phine a travaillé avec différentes organisations non 
gouvernementales et de la société civile au Rwanda, 
telles que International Alert et CARE International. 
Chez CARE International, elle a mené à bien, en 
2013, un projet d’étude et de plaidoyer en faveur du 
droit des femmes à avoir accès à la terre. Ce projet 
ciblait les femmes non mariées qui vivaient avec leur 
partenaire. 

D’après la législation, ces femmes n’ont aucun droit 
sur les terres détenues par l’homme avec lequel 
elles vivent. Ce projet a permis de mettre en lumière 
cette problématique auprès des autorités locales, 
qui ont ensuite commencé à encourager ces 
couples à se marier officiellement afin de permettre 
aux femmes d’avoir les mêmes droits fonciers.

Profil du boursier

“Je m’investis passionnément pour autonomiser les femmes afin de 
leur permettre d’avoir un meilleur accès et un plus grand contrôle sur 
les terres, et de pouvoir ainsi profiter pleinement des fruits de leur 
travail de développement agricole – sans être écartées par les 
hommes. ”

Programme de formation sur les systèmes agricoles et
politiques sensibles au genre (GRASP)



Adelphine Mukashema fait partie du nombre croissant de femmes sélectionnées pour la Programme de 
formation sur les systèmes agricoles et politiques sensibles au genre (GRASP). La bourse GRASP est un 
programme de développement de carrière qui vise à constituer un vivier de femmes africaines confiantes et 
capables de diriger la conception et la mise en œuvre de politiques tenant compte de la dimension de genre 
en Afrique. Cette bourse est une initiative de l'organisation African Women in Agricultural Research and 
Development (AWARD), financée par l'Agence des États-Unis pour le développement international (USAID).
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En 2021, Adelphine a décidé de se lancer dans une 
carrière en conseil et entrepreneuriat dans le 
domaine des violences fondées sur le genre et des 
droits humains, car elle savait que le fait de travailler 
en freelance lui laisserait plus de temps pour se 
consacrer à une plus grande variété de sujets. 

Même si elle a mené sa carrière en dehors du 
secteur de l’agriculture, Adelphine a toujours cher-
ché, dans son travail, à soutenir les femmes des 
milieux ruraux qui dépendent de l’agriculture pour 
leur subsistance. « À l’heure actuelle, la terre profite 
davantage aux hommes qu’aux femmes, mais ce 
sont pourtant les femmes qui consacrent la majeure 
partie de leur temps aux activités agricoles », expli-
que-t-elle. « Quand le café pousse dans le jardin, il 
appartient aux femmes. Mais quand il est prêt à être 
vendu, il appartient aux hommes ! » Pour remédier à 
ces inégalités, Adelphine tire parti de son influence, 
de ses connaissances et de son réseau pour défen-
dre la cause des femmes. Elle préside par exemple 
le Soroptimist Club Muhanga, une organisation à 
but non lucratif qui apprend aux femmes à défendre 
leurs droits et leur enseigne des techniques efficac-
es pour nouer un dialogue constructif avec leur 
partenaire au sujet de la gestion des terres. Adel-
phine précise que cette approche contribue à 
atténuer l’hostilité des hommes vis-à-vis des 
femmes.

Comme pour beaucoup de femmes, la recherche 
d’un équilibre entre vie professionnelle et vie famil-
iale a toujours été le plus grand défi d’Adelphine, 
mais celle-ci observe qu’elle a toujours eu la chance 
de travailler pour des organismes qui comprennent 
et soutiennent les mères qui travaillent. Tout en 
jonglant entre ses différentes responsabilités, elle a 
même réussi à décrocher un master en genre, 
culture et développement de l’Université du Rwanda 
en 2018.

Adelphine souhaitait soumettre sa candidature pour 
le Programme GRASP en raison de la richesse du 
contenu de ce programme et de l’accent mis sur les 
questions de genre dans l’agriculture : « J’ai envie 
d’apprendre à repérer les lacunes des politiques 
liées au genre dans le secteur agricole, et à les 
combler. Ce programme peut m’apporter ces 
réponses. » Adelphine espère que le Programme 
GRASP lui permettra d’approfondir sa compréhen-
sion des méthodes pour accroître la participation 
des femmes aux processus décisionnels à tous les 
niveaux, y compris dans les coopératives de femmes 
rurales. Elle aimerait aussi renforcer ses compétenc-
es en leadership et en plaidoyer, et améliorer ses 
connaissances sur les manières de réduire et de 
mieux répartir la charge de travail non rémunéré en 
matière de soins qui pèse sur les femmes.

Adelphine a hâte de rencontrer son mentor, Patrick 
Ufashingabo, conseiller du ministre de la promotion 
de la famille et de l’égalité des genres, et se réjouit 
d’apprendre auprès de lui comment susciter des 
changements sociaux positifs en faveur des femmes. 
Elle est aussi impatiente de rencontrer les autres 
lauréates du programme afin d’améliorer ses com-
pétences en réseautage et de partager des expéri-
ences avec d’autres personnes actives dans le même 
domaine.


